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I.Rappels.

Une fraction, c’est…



                EQ \s\do1(\f(3;2))

Propriété fondamentale : 


Le quotient de deux nombres ne change pas quand on multiplie (ou on divise) ces deux nombres par un même nombre (autre que 0).

Exemple :
EQ \s\do1(\f(2;3)) = EQ \s\do1(\f(2 ( 5;3 ( 5)) = EQ \s\do1(\f(10;15))
EQ \s\do1(\f(24;32)) = EQ \s\do1(\f(24 : 8;32 : 8)) = EQ \s\do1(\f(3;4))
On dit que EQ \s\do1(\f(2;3)) et EQ \s\do1(\f(10;15)) sont des fractions équivalentes. Elle représentent la même quantité. Dans un calcul, on peut toujours remplacer une fraction par une fraction équivalente. 

Simplification :

Simplifier une fraction, c’est la remplacer par l’écriture équivalente la plus simple possible

Exemple :
  eq \s\do1(\f(25;75)) =  eq \s\do1(\f(25 :25;75 :25)) =  eq \s\do1(\f(1;3))
 eq \s\do1(\f(121;77)) =  eq \s\do1(\f(121 :11 ; 77 : 11)) =  eq \s\do1(\f(11;7))
II. Comparaison.

a. Si les dénominateurs sont les mêmes :


La plus grande fraction est celle qui a le plus grand numérateur

Exemple :

Comparer EQ \s\do1(\f(2,5;4)) et EQ \s\do1(\f(7;4))  (  2,5 < 7 donc EQ \s\do1(\f(2,5;4)) < EQ \s\do1(\f(7;4)).

b. Si l’un des dénominateurs est multiple de l’autre :



On commence par les écrire avec le même dénominateur (avec des fractions équivalentes) puis c’est comme ci-dessus.

Exemple :


Comparer EQ \s\do1(\f(3;5)) et EQ \s\do1(\f(5,3;10)). 

· 10 est multiple de 5. En effet : 5 ( 2 = 10.

· Je peux remplacer EQ \s\do1(\f(3;5))  par   eq \s\do1(\f(3x2;5x2)) = EQ \s\do1(\f(6;10)).

· Cela revient donc à comparer  eq \s\do1(\f(6;10)) et  eq \s\do1(\f(5,3;10))
· 5,3 < 6 donc : EQ \s\do1(\f(5,3;10)) < EQ \s\do1(\f(6;10))  c’est à dire EQ \s\do1(\f(5,3;10)) < EQ \s\do1(\f(3;5)).

c. Dans les autres cas...

On trouve le ppcm des dénominateurs pour pouvoir écrire les fractions avec le même dénominateur ; nous verrons cela dans le chapitre « divisibilité ».

III. Addition et soustraction.

a. Si les dénominateurs sont les mêmes :

 eq \x( +  eq \s\do1(\f(2;8)) =   eq \s\do1(\f(3+2;8 )) =  eq \s\do1(\f(5;8)))



 eq \x( -  eq \s\do1(\f(3;9)) =  eq \s\do1(\f(7-3;9)) =  eq \s\do1(\f(4;9)))

« On additionne (ou on soustrait) les numérateurs, on ne touche pas aux dénominateurs ».

b. Si l’un des dénominateurs est multiple de l’autre :


On commence par les écrire avec le même dénominateur.


Puis c’est comme au a.
Exemple :
   EQ \s\do1(\f(7;8)) + EQ \s\do1(\f(5;4))
   EQ \s\do1(\f(13;5)) – EQ \s\do1(\f(147;120))



= EQ \s\do1(\f(7;8)) + EQ \s\do1(\f(5;4)) ( 2;( 2))EQ \b\bc\((\a\ar())

= EQ \s\do1(\f(13;5)) ( 24; ( 24))EQ \b\bc\((\a\ar())
 – EQ \s\do1(\f(147;120))



=  eq \s\do1(\f(7;8)) +  eq \s\do1(\f(10;8))
= EQ \s\do1(\f(312 – 147;120))



= EQ \s\do1(\f(17;8))
=  EQ \s\do1(\f(165;120)) ( 15;( 15))EQ \b\bc\((\a\ar())





EQ \b\bc\((\a\ar(D = ))
 écriture simplifiée

c. Dans les autres cas...

On trouve également le ppcm des dénominateurs pour pouvoir écrire les fractions avec le même dénominateur ; nous verrons cela dans le chapitre « divisibilité ».

IV. Multiplication.
« On multiplie les numérateurs entre eux et les dénominateurs entre eux ».

 eq \s\do1(\f(3;2)) x  eq \s\do1(\f(5;7)) =  eq \s\do1(\f(3x5;2x7)) =  eq \s\do1(\f(15;14))

En particulier :



3 x  eq \s\do1(\f(4;5)) =  eq \s\do1(\f(3;1)) x  eq \s\do1(\f(4;5)) =  eq \s\do1(\f(3x4;1x5)) =  eq \s\do1(\f(12;5))
Exemples :




      EQ \s\do1(\f(8;5)) ( EQ \s\do1(\f(3;7))
   6 ( EQ \s\do1(\f(7;9))
   EQ \s\do1(\f(2;5)) ( EQ \s\do1(\f(5;7))
  EQ \s\do1(\f(63;7)) ( EQ \s\do1(\f(5;2))



  = EQ \s\do1(\f(8 ( 3;5 ( 7))
 = EQ \s\do1(\f(6 ( 7;9))
= EQ \s\do1(\f(2;5)) ( EQ \s\do1(\f(5;7))
= EQ \s\do1(\f(3 ( 5;7))



  = EQ \s\do1(\f(24;35))
 = EQ \s\do1(\f(42;9))
= EQ \s\do1(\f(2;7))
 = EQ \s\do1(\f(15;7))
Une autre manière d’écrire 1,5





Le quotient de 3  par 2








Chaque unité est coupée en 2 ; je prends 3 morceaux








